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 PAS DE PHARMACIE EN PLEINE NATURE

Tous les essais d’Organismes Génétiquement Modifiés, y compris

« thérapeutiques », doivent rester en milieu confiné.

Le gouvernement français, collaborateur zélé des multinationales, autorise une nouvelle série de programmes d’essais d’OGM en plein air dont certains dits « thérapeutiques ». Il méprise une nouvelle fois l’avis qu’il a lui-même demandé aux français.

Du 4 au 18 avril, une procédure de consultation du public est mise en place par le ministère de l’agriculture pour onze nouveaux programmes d’essais d’OGM en plein champ. Le résultat est sans appel sur les 2451 courriers électroniques reçus seuls 101 s’expriment en faveur des essais quand 2047, soit 83,5 %, expriment un avis négatif.

Parmi les essais mis en place figure un important essai (plus de 20 hectares) de maïs destiné à produire une lipase utilisée à des fins médicales (OGM mis au point par le laboratoire Meristem Therapeutics). Les citoyens doivent savoir que, comme pour les OGM alimentaires, il n’y a pas de nécessité, autre que le profit, à cultiver ces OGM dans la nature. D’autres voies, en milieu confiné à partir de micro-organismes notamment, permettent d’obtenir les médicaments souhaités. Un véritable programme de recherche et de santé publique permettrait un véritable progrès médical, plus sûrement que la marchandisation de la santé (budget de la recherche en baisse et réforme de la sécurité sociale…).

Comment peut-on laisser cultiver des « médicaments » en milieu ouvert alors que les cultures d’OGM alimentaires ont démontré que les contaminations sont inévitables ?

Les risques pris ainsi sont considérables alors que, il faut le souligner, aucune compagnie d’assurances n’accepte de couvrir « le risque OGM »

Le professeur Gilles-Eric Séralini, auteur d’un rapport pour le conseil régional d’Auvergne (qui avait pris en 2004 un voeu d’opposition aux cultures d’OGM en plein champs), déclare notamment « L’étanchéité n’est pas possible en plein champ encore moins quand il s’agit d’une plante alimentaire qui, au jour ou l’autre, va se retrouver mélangée à d’autres plantes alimentaires »…
« Aux Etats-Unis 500 000 tonnes de soja ont été contaminées (et détruites ensuite) par du mais 0GM produisant un vaccin porcin, sans doute en raison d’un résidu dans un silo.. On est jamais à l’abri d’une erreur humaine.» 

Il dénonce également l’absence de traçabilité du maïs OGM de Méristem « Si un agriculteur a des doutes sur une contamination éventuelle de son maïs ou d’une autre plante, par mélange ou stockage, il ne peut en avoir confirmation … », « aucun laboratoire indépendant n’est en mesure de doser ce maïs car la firme refuse de divulguer son secret de fabrication ».
Alors que les OGM alimentaires, montrent de plus en plus leurs limites et leurs graves inconvénients dans les pays qui les cultivent massivement depuis plusieurs années (notamment en Argentine), les OGM « thérapeutiques » sont mis en avant pour jeter le troubles dans l’esprit des citoyens en faisant appel à leur compassion.

Nous ne devons pas nous laisser abuser. Nous devons  continuer de refuser toute culture d’OGM en pleine nature.
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